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CORRESPONDANCES

Alberto GONZÁLEZ GARCÍA*, David MARTÍNEZ CHICO**
Tremissis mérovingien émis à Castrum Fuscium (Foix) 
trouvé à Teba (Malaga, Espagne)

La monnaie qui fait l’objet de ces pages a été portée à notre connaissance en mars 
2017. Un examen préliminaire a révélé son importance au sein du monnayage d’or 
mérovingien et nous avons décidé de procéder à son étude et à sa publication1. 
Ce tremissis mérovingien au nom de Castrum Fuscium (Foix, Ariège) (figure 1) a été mis  
au jour dans la ville de Teba, dans la région de Guadalteba, province de Malaga (Espagne)  
 

*	 Universidad Complutense de Madrid, Espagne.
**	 Universitat de València, Espagne.
1.	 Nos remerciements s’adressent à Mercedes López et Adrien Calvez pour leurs suggestions et 

l’aide apportée.
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(figure 2). En raison de la rareté des découvertes de ce type, en particulier pour  
la Péninsule Ibérique, sa publication est d’une grande importance pour l’historiographie, 
d’autant plus si l’on considère que l’étude des relations commerciales entre les 
royaumes wisigothique et mérovingien sont dans un état embryonnaire.

Elle a été retrouvée à une faible profondeur au cours des travaux agricoles sur 
des terres de travail indéterminées, mais situées à proximité de la ville malaguène de 
Teba, dans le dernier tiers du dernier siècle. Ceci est un tremissis mérovingien d’or de 
bas grade. Il s’agit néanmoins d’un type pour lequel très peu de pièces sont connues, 
et sans précédent dans la Péninsule Ibérique2.

Le tremissis a été découvert par hasard à une faible profondeur au cours des travaux 
agricoles à proximité de la ville malaguène de Teba, dans le dernier tiers du xxe siècle. 
Il semble être constitué d’or de bas titre. La légende au droit, parfaitement lisible, 
CASTRO FVSCI, inscrite autour d’un buste á droite grossièrement gravé, indique 
une frappe de l’atelier monétaire de Castrum Fuscium (Foix). Au revers est inscrit le 
nom ODARENTE MON, qui fait référence à un nom de monétaire déjà connu pour 
cet atelier, autour d’une croix grecque posée sur deux degrés. Le tremissis a un poids 
de 1,33 g et son diamètre est de 11,7 mm. Son axe est orienté à 2 h. La pièce a une 
légère usure, qui semble plus prononcée sur le revers.

     

Figure 1 - Tremissis mérovingien découvert à Teba (agrandissement × 2).

D/	 CASTRO FVSCI / buste à droite.
R/	 [] ODARENTE MON / croix grecque sur deux degrés.
	 11,7 mm ; 1,33 g ; 2 h.
	 Belfort no 1447 ; Prou no 2460 ; Le Gentilhomme 1936, p. 123, no 136 (illustr. pl. III, 

no 38) ; Depeyrot 1998, p. 43, no 16 (illustr. pl. 18).

Les ateliers pyrénéens de Saint-Bertrand-de-Comminges (Convena) et Foix (Castrum 
Fuscium), à la frontière avec le royaume des Wisigoths, présentent la particularité 
d’avoir frappé des monnaies portant des bustes très similaires dans leur style, ce qui 
pourrait être le témoignage de l’activité d’un même graveur3. Plusieurs monnaies de 
Foix portent deux variantes du même nom (DARENTE, PARENTE)4, raison pourquoi  
il pourrait être la même personne.

2.	 La monnaie en question est apparue sur le forum numismatique espagnol Imperio Numismático 
(http://www.imperio-numismatico.com, consulté le 21 mai 2017). Elle est maintenant conservée 
dans une collection privée malaguène. Nous voudrions remercier le propriétaire, Mssr. D. Morante, 
pour sa gentillesse de nous avoir fourni les informations nécessaires pour pouvoir aboutir à 
cette publication.

3.	 Grierson, Blackburn 2006, p. 132-133.
4.	 Depeyrot 1998, p. 43, 14-17.
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Figure 2 - Localisation de la province de Malaga 
et de la commune de Teba (en couleur lavande).

L’éloignement de Teba aux centres de pouvoir de la monarchie wisigothique 
souligne également une origine détachée de relations diplomatiques et conjugales 
avec les rois mérovingiens, dans lequelle il pourrait faire plus de sens une trouvaille 
comme la de Recopolis. Il nous semble donc que le plus probable est que la pièce a 
circulé depuis son lieu de fabrication par des commerçants du sud de la France dans 
la Péninsule Ibérique, Le trafic marchand du Midi de la France aux Levant espagnol 
est bien connu5.

La ville de Teba est située sur la route reliant Malaca à Hispalis. On y a fait de nom-
breuses découvertes par hasard de mobilier archéologique dans les terres agricoles, 
présente des restes wisigoths6. Elle se trouve à seulement 30 km de Singilia Barba 
(Barbi), ville byzantine où existait un atelier monétaire wisigothique de sa conquête 
en 615 par Sisebut (612-621) jusqu’à sa fermeture pendant le règne de Chindaswinthe 
(642-653), pour une durée d’environ 30 ans7. Malaca a conservé son évêché mais n’a 
frappé monnaie que sous le règne de Sisenand (631-636)8.

Si les découvertes de monnaies mérovingiennes sont d’une manière générale 
très rares, elles le sont encore plus sur le territoire espagnol. Seulement six tremisses 
ont été mis au jour à l’occasion des fouilles du site de Reccopolis (deux pièces classées 
au départ comme mérovingiennes ont finalement été exclues de ce groupe)9. Ils 
s’agit de trois tremisses d’imitation des monnaies impériales du vie siècle : deux de Bazas 
(Gironde), de 1,50 et 1,48 g (VASATIS FITVR / DAVMERIS MONET, de type inconnu 
jusque-là), peut-être du viie siècle, et un aquitaine de Caribert II (629-632), de 1,21 g 
(CA (R) IETVNC)10. Enfin, un tremissis marseillais a également été découvert, imitant 
le monnayage de Tibère II Constantin (578-582), acquis en 1865 par la Real Academia 
de la Historia, dont l’origine est inconnue11.

5.	 Orlandis 1970 ; Isla 1990 ; Mariezkurrena 1999 ; Castellanos 2007, p. 111-117, 147-150, 158-161, 269-293.
6.	 E.g Serrano-Atencia 1986 ; Serrano et al. 1990.
7.	 Pliego 2009, p. 122, 149.
8.	 Pliego 2009, p. 122-123, 149.
9.	 Cabré 1946 ; Barral 1976, p. 86-92 ; Pliego 2009, p. 83-84 ; Castro 2014, p. 472-476.
10.	 Belfort 1892, p. 218-219, 755.
11.	 Canto-Rodríguez 2006, p. 168.
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Les monnaies mérovingiennes sont plutôt rares en dehors de leur territoire 
d’origine, à de notables exceptions près telles que le trésor de Sutton Hoo (Suffolk, 
Angleterre12). Les découvertes de pièces wisigothiques, byzantines et anglo-saxones 
dans la Francia mérovingienne sont plus nombreuses. En particulier, les lieux de mise 
au jour de monnaies wisigothiques sont concentrés dans les zones frontalières avec 
la Spania et la Septimanie, zone de contact direct et d’échange. Comme en témoigne 
par exemple le trésor de Bordeaux, découvert en 1803 et contenant dix-huit pièces 
wisigothiques et un tremissis fuxéen du même type (CASTRO FVSCI / ODARENTE MON, 
1,33 g)13. Autres tremisses de Foix a été trouvé à Brive, Corrèze (CAVGTOOGVS / PARENTE 
MONT, 1,22 g)14, et lors des fouilles de la villa de Séviac, à Montréal-de-Gers (CASTRO 
FVS / PARENTET, 1,22 g)15.

La découverte de ce tremissis au sud du Regnum Visigothorum apporte un témoignage 
précieux de ces échanges, bien au-delà des zones frontalières. Il semble logique de 
supposer que la pièce en question pourrait être arrivée dans la région de Malaga par 
la mer, par exemple à partir d’un port de Septimanie ou de Provence, au milieu du 
viie siècle.

La métrologíe des tremisses était commune dans les royaumes romano-germaniques, 
en particulier dans la Francia mérovingienne et la Spania wisigothique. Ils ont commencé 
à être diffusés au cours du ve siècle, ainsi que le sou, comme des imitations de numéraire 
officiel romain, appelé ‘monnayage pseudo-impérial’ (484-507), au nom des empereurs 
d’Orient (Anastase Ier, 491-518 ; Justin Ier, 518-527 y Justinien Ier, 527-565). Dans son 
étude historique sur ces monnaies, Tomasini a conclu que les tremisses sont venus à 
déplacer les sous dans les transactions, bien que le second type est maintenu comme 
unité de compte16.

Les découvertes isolées de tremisses wisigothiques sont relativement fréquentes 
dans l’Espagne17. Metcalf a affirmé à plusieurs reprises que, dans l’analyse des marques, 
les monnayages mérovingiennes, comme les Wisigothes et les Anglo-saxonnes, 
devrait être plus importante que ce que je pensais, et ils aurait un but éminemment 
commercial18. D’autres contributions récentes insistent sur une preuve substantielle 
de l’intégration de la monnaie dans l’économie quotidienne19.

Cette nouvelle découverte de numéraire mérovingien constitue donc une étape 
importante dans l’étude de la circulation monétaire et sur les relations économiques 
de la Spania wisigothique et de la Francia mérovingienne.

12.	 Le Gentilhomme 1941 ; Kent 1975. En 2016, un autre tremissis mérovingienne émis à Foix a été 
trouvé dans Yorkshire, Angleterre : <https://www.the-saleroom.com/en-gb/auction-catalogues/ 
dixnoonanwebb/catalogue-id-dix-no10032/lot-112494f3-07ec-4ba8-b345-a72400adf8e3> 
[Consulté : 25 Mars 2017].

13.	 Le Gentilhomme 1936 ; 1944 ; Lafaurie 1952 ; 1961 ; 1972 ; Barral 1976, p. 115-116, 125-130, 173-176, 191, 
193-194 ; Lafaurie, Morrisson 1987 ; Depeyrot 1998, p. 43, 16 ; Lafaurie, Pilet-Lemière 2003 : passim ; 
Pliego 2009, p. 246-249 ; Geneviève 2013.

14.	 Depeyrot 1998, p. 43, 17.
15.	 Labrousse, Lafaurie 1987 ; Depeyrot 1998, p. 43, 16.
16.	 Tomasini 1964, p. 47-48.
17.	 E.g. Barral 1976 ; Martínez, González 2017.
18.	 Metcalf 1965 ; 1967 ; 1986 ; 1988 ; 2006.
19.	 Santiago 2011 ; Doménech 2014.
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